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& les Capitaines s’y trouuerent, & exhorterent leurs
gens auec tant d’ardeur & de compaffion, & prendre
courage, & aflifter ces pauures eftrangers, que ie ne
fcay pas qui euft peu faire dauantage le Predicateur
[40] Chreftien le plus zelé pour les ceuures de chari-
té, & de mifericorde.

Ils furent incontinent diftribuez par les principaux
Bourgs du pais. La plus grande part toutefois s’ar-
refta en celuy-cy, comme vn de plus ayfez & accom-
modez de tous; mais par tout ou ils furent receus,
les meilleures places dans les cabane leur furent don-
nées; les greniers ou quaiffes de bled ouuertes auec
liberté d’en difpofer comme {i elles leur apparte-
noient.

Le gros arriua en ce bourg, au mefme temps que
i'y arriuay auec quelques domeftiques intelligens a
la faignée, & aux remedes, que nous auions amené
de France: & iamais rien ne {e rencontra plus a pro-
pos. Car auffi-toft auec ce fecours, on courut aux
plus malades, qui eftoient en danger de mort, pour
auoir entrée par 1a, de pouruoir 2 leur falut. Cleft
icy que nous parurent premierement les fecrets ado-
rables de la bonté de Dieu, fur ces pauures refugiez,
car ce fecours vint {i & propos pour quelques-vns
d’entr’eux, tant enfants que plus aagez qu’il le trou-
ua que depuis leur arriuée iufques 2 la mort, il n'y
euft que le temps qu’il falloit, pour les infiruire &
baptifer.

[41] Depuis ce temps, ces malades donnerent tant
d’occupation, qu’ils emporterent, 1’efpace de quelque
temps, la plus grand part de 1’employ de nos ouuri-
ers, qui ne pouuoient retenir les regrets & les plaintes
innocentes, de ne pouuoir pour ce fuiet, vacquer a la



